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glaciers et le plateau intérieur, 
rieures de Shackleton, seront de 


En 
É 


Soi en 1910 qu’Amudsen par- cevoir ce qu'ont été les condi- 
lan fait prévoir . que nous serons tit pour sa expédition au tions géologiques des anciens 
pôle Nord, à bord de son navire, | âges de glace. 


nes da château féodal, les nome tion, il a dû se mettre en route A te L val II ne reste 
anciens des rues et des places, | couvert de dettes dont il était | Suère de risques d'erreur 

i 1 Qu'on ne parle pas de chance: 

une nuit | Amundsen a eu le sucrès qui est 

Tan- | dû aux forts. Meme cette chose 


Un comité du conseil . . par les siècles, doivent. parler à | d'été, 11 lève si difficile: établir des dépôts sur 


Boniface, composé de Son Hon- yard, aux Montcalm, aux des |l'imagination. Le paysau et Par: cre. 


neur le maire 
vins Guilbault et Sutherland, et 
du greffier de la Cité, M. J. B. 
Côté, a rencontré, samedi, le 
conseil de la municipalité de 
Saint-Vital dans le but de discu- 


ter de l'aunexion de Saint-Vital. 


Hommage aux Heros 
A ee 


Le 10 Mu dernier a eu à 
Paris une qnasi-apothéose des 
grands drames quise sont dé- 
roulés à Fez et Marrakech, en 
avrilet septembre dernier. 


Dans la grande cour des Inva- 
lides, le général Lyautey a s0- 
lennellement décoré de la légion 
d'Honneur en présence de deux 
bataillons en armes, les princi- 
paux héros qui farent prison- 
niers dans Marrakech, d'El Hib- 
ba. le dernier prétendant au trô- 
ne du Maroc en septembre 1912 

Parmi les officiers présents, se 
trouvait le capitaine Henry 
dont la compagnie fit de vérits- 
bles prodiges sous les murs de 
Fez. L'histoire de cette compa- 
guie mérite d'être racontée U'est 
un des nombreux faits héroïques 
dont puisse s'enorguellir à juste 
titre notre merveilleuse armée 
du Maroc. 

Le 17 avril, la compagnie 
Henry, marchant en tête du ba- 
taillon Philippot, du 4e tirail- 
leurs, colonel Taupin, entrait 
dans Fez iusurgée, où 3 600 askris 
bien intruits, bien armés par 
nos propres fusils et la manière 
de s'en servir, conduisaient au 
pillage et au meurtre des Euro- 
péens la lie fanatisée d'une ville 
de 150.000 âmes. 

Vous comprenez bien n'est-ce 
pas? 

Deux copts hommes environ— 
des Français, il est vrai,—se je- 
tant, pour la prendre d'assant, 
sur une ville de 150.000 âmes 
défandus par près de 4000 sol- 
dats réguliers, armés et dressés 
à l'europêcnne. Et le plus beau, 
c'est qu'ils réussirent leur coup 
d'audace, puisque durant une 
huit entièss, ils tinrent en respect 


et dix mille autres, connus ou in- 
connus, dont les noms ne pour- 
raient être contenus dans plu- 
sieures éditions de ce journal! 
Fnaxcols DENISEr 


Notre Patrimoine 


leurs pères durant des siècles de | va annonçant que, pour trouver 


lattes, de souffrances, d’oppres- 
sion, d'espoir, de révoltes, 
joies, d'enthonsiasmes. 

Un homme de racé française 
n'est pas comme les Américains, 
campés depuis une ou deux gé- 
nérations sur un sol inconnu, il 

n'est pas comme les Turcs, tou- 


Wee d'Andrinople par jours prêts à charger sur les char 
Bulgares 


les Turcs contre les 

est un bon exemple; un bon 
exemple aussi, et plus proche de 
nous, la défense du portail go- 
thique d' Alan par les babi- 
tants du bourg contre la bande 
noire. À la boune heure! II 
était temps. 

Le village d'Alan (Haute-Ga- 
ronne) a été jadis la résidense 
préférée des évêques de Com- 
minges; il conserve quelques 
vestiges d'architecture militaire 
et d'architecture religieuse du 
moyen âge, notamment un joli 
portail de l'ancien évêché. Un 
antiquaire a acheté la tour où est 
encastré ce très complet et très 


intéressant morceau de scalptu- | 


re, pour le démonter et le reven- 
dre à quelque Yankee. 

Car la bande hoire ne se con- 
tente plus d'emporter des sta- 
tues, des tableaux, des reliquai- 
res: elle emporte maintenant 
des portions de “châteaux, des 
fragments d'églises, des croix 
monumentales, des cloitres en- 
tiers; elle dénature ce qu'on 
appelait des “immeubles” et les 
détaénage comme de simples 
objets mobiliers. L'enlèvement 
des tours de Notre-Dame, qu'on 
citait comme un exploit invrai- 
semblable, imposible, s’exécute- 
ra une de ces nuits comme l’en 
lèvement de la Joconde, si les 
Parisiens n'y prennent garde. 

Les villageois d'A lan, soule- 
vés par leur maire, ont empêché 
la démolition du portail. À trois 
reprises, l'acquéreur s envoyé 
des ouvriers pour arracher les 
vénérables pierres; à trois repris 
ses, la population a chassé les 
vandales, sous les yeux des gen- 
darmes, qui refusaient de pren- 
dre parti. 


ippes et leur 


mite de janissaires pour pas 


ser le Bosphore; il a de profon- 
des racines dans le sol où blan- 
chissent les os de ses [aïeux, où 
chaque sillon a vu leurs batail- 
les et bu leur sang. L homme de 
France est en France chez lui. 
Chaque motte de terre et chaque 
pan de muraille le lui crient, s'il 
sait eutendre leurs voix. g 

Il comprendra leur langage 
s'il y est instruit par les savants 
du pays, par la presse locale, par 
l'instituteur, par le curé, par 
tous les citoyens de bonne vo- 
lonté qui ont quelques lumières 
et quelques loisirs. 

Alors, il ne permettra pas 
qu'on touche aux monuments de 
sa noblesse, aux témoins de la 
vie nationale, à nos titres de pro- 
priété exclusive et imprescripti- 
ble sur la patrie française. 11 fe- 
ra lui-même sa police, au défaut 
de la maréchaussée, qui hésite 
entre les grimoires du brocan- 
teur et les lois non écrites du sa- 
lut public. Alors, les vieilles 
églises, les vieux châteaux, les 
ruines émouvantes, les pierres 
éloquentes n'auront plus rien à 
craindre de la bande noire. Cha- 
que chose restera en sa place 
c'est-à-dire dans la petite ville 
ou dans le village dont elle ra- 
conte l'histoire et la légende. 

La place de la vieille croix est 
au carrefour des routes; la place 
de la chaire ou de la châsse est 
dans l'église; la place du portail 
est entre les tours: et pas plus 
dans un musée de la préfecture 
ou de la capitale que dans la ga- 
lerie d'un milliardaire de Chi- 


cago. 


les fonds nécessaires à son ex- 


de} pédition au pôle Nord, il com- 


mençait par aller au pôle Sud. 


e Certains pensèrent que l'idée 


était grandiose, mais la “plupart 
Ten visagerent avec. doute. Bien- 
tôt, la chose fut oubliée; cha- 
cun retourns à ses affaires. Subi- 
tement, — - tout à 


de 2 perce le brouillard. 


Un nouveau message est arrivé: 
On s'arrête, on lève les yeux, et, 
bien haut, on voit briller un 
haut fait, un haut fait unique 
et comme voyage de déconverte 
et comme résultats. Et c'est ra- 
conté simptement, comme un 
voyage de tourisme, de vacan- 
ces. 

Et que n’a-t-il pas découvert? 

Une lumière nouvelle éclaire 
d'anciennes questions; le voile 
qui recou vrait les problèmes an- 
tarctiques est déchiré. Amudsen 
a fait un grand pas vers la solu- 
tion de la dernière énigme géo- 
graphique, et non seulement il 
projette la lumière sur l'antarc- 
tique des temps présents, mais 
encore sur les périodes des âges 
lointains. 
En 1902, le capitaine Scot dé- 
couvrit que la terre de Sonth- 
Victoria se prolongeait au sud 
du 78e degré par une haute chai- 
ne de montagnes. 

En 1908, sir Ernest Shackle- 
ton continua l'exploration de ces 
montagnes, au sud du 84e degré 
pénétra par le glacier de Beard- 
more, sur le plateau du Roi- 
Edouard, et atteignit la latitude 
de 88 degrés 18 minutes 

Amundsen a. aujourd'hui, com 
plété ces recherches et il atteint 
le pôle même. - 

Au point de vue purement 
météorologique, Amundsen pa- 
rait avoir découvert que la chu- 
te de neige est faible dans la por- 
tion du globe où il se trouvait. 
Cela fournira peut-être une ex- 
plication des conditions surpre- 
nantes des glaciers obserrés et 


Une œuvre d'art n'est belle | permettra de comprerdre pour- 
que dans son cadre. II n'y a quoi la région tout entière, avec 


d'un bout à l'autre, 


Berry, des éche- | Ormeaux, au Chevalier d'Assas, |tisan doivent y lire le vie de 8 message arri- un champ de glace où ne se 


trouve aucun point de repère. 
et les retrouver, il s'en acquitte 
en se jouant. Les difficultés n ex 
istent pas pour lui: le voyage, 


suivi à travers des régions in- 
connues, et Amundsen dû tracer 
lui-même sa route d'un bout à 
l'autre. 

On croyait qu'Amundsen se 


et, de là, gagnerait le haut — 
teau. Nous qui connaissons 
l'homme, nous ne le pensions 
pas; il était plus dans sa nature 
d'obandonner les sentiers battus 
et de suivre sa propre voie. En 
aucun point, sa route ne se con- 
fond avec la route anglaise: c'est 
là une chose d'un grand intérêt 
scientifique. 

Nous n’avons, jusqu'à present 
aucune nouvelle du voyage du 
capitaine Scott; mais sa marche 
vers le sud s'est, selon toute pro- 
babilité, effectuse en même 
temps que celle d'Amundsen. 
C'est là une circonstance heu- 
reuse, car la valeur des décou- 
vertes dés deux expéditions en 
sere accrue à un haut degré. 

Friprior NANSEN, 


Le ,, Voyageur” 


Notre club de raquettes le 
Voyageur vient d'accomplir ce 
qu'on peut appeler un exploit. 
Ses roqueiteurs, MM: E. Fon- 
taine, A. Prendergast, L. P. Man- 
ny, Geo. Bérubé, L. Bétournay, 
W. Raymond, C Martel, E. 
Prendergast, J. Vermandere, À 
Manny. E. Dufresne, E. Pay- 
ment, B. Desourdis, A. Turenne 
et M. Toupiu, ont fait une ran- 
donnée jusqu’à St-Pierre, samedi 
et dimanche dernier. 

II faisait un froid de loup 
quand nos jeunes amis partirent 
de l'hôtel-de-vi!le de Satat - Boni- 
face à trois heures de l'après 
midi, samedi. Ile se rendirent 
‘d'abord à Niverville; et diman-| 
che, à 5 heures du matin, en 
route vers St-Pierre, où ils arri- 
vèrent juste à temps pour la 


cette veritable age En Italie, la loi interdit l'ex- „„ les c- ces montagnes et ses vallées, grand'messe! On les attendait. 
vée des secou 8 ce, il n'ya pes de loi: . 
lever du soleil, mais le but à | avait une, elle a eat Pas sauvé 
atteindre, -sauver du massacre | la Joconde. 8 

les Européens qui avaient été Les lois ne sauvent rien quand 
épargnés jusqu'à leur arrivée, — | “le cœur n'y et. ne Ca n'est 


— Det — — entre la Date ae Ne 


ce but avait été rempli. 8 eee eee ee 


s'est pour - 


— 


De l'or, de Tencens, de la myrrhe. 
Et les bergers étaient venus 
Offrir des présents à Jésus 

Des agneaux gras et du laitage, 

- Avec les fruits de la saison, 
Couchés 


sur un lit de gazon 
Dans un vert panier de feuillage. 


Et l'enfant Jésus, souriant, 
Prenait les joujoux d Orient 

Le lait, les fruits entourés d'herbe 
Le mod-ste don du pasteur 

Etait précieux à son cœur 
Comme celui du roi superbe. 


Or, quand chacun s'en fut allé, 
On vit, dans un coin reculé 

Un petit pâtre à l'air timide; 
Caché dans l'ombre, l'œil humide. 
Muet, pâle, il n'osait bouger 

Et restait, le pauvre berger, 


Hélas! Héjas! il n'avait rien: 

Il ne possédait pour tous bien 
Que l'air, le soleil, la lumière, 
Notre patrimoine éternel, 

Et l'héritage paternel: 

Une misérable chaumière. 

II avait cneilli, le matin, 

Odorant et charmant butin, 

Un beau bouquet de pâquerettes, 
Et maintenant honteux, sans voix, 
II serrait bien fort dans ses doigts 
Les humbles et chères fleurettes. 


Mais Jésus sourit . 


Et l'appela si gentiment 


Que, levant sa tête frisée, 

Le petit pâtre, encore tremblant. 
Montra son joli bouquet blanc, 
Couvert de gouttes de rosée, 


Et Jèsus, d'un pied dédaigneux, 
Repoussa bien loin de ses yeux 

Les riches présents des rois mages 
Et puis, l'ayant fait approcher, 

II reçut des mains du berger 

Le frais bouquet de fleurs sauvages. 


Que les pâquerettes des champs 
Ont le bout des pétales rose. 
Hran: Anonce 


——————_—_— 


Bref, tout le monde accueillit Ste Anne, I. de d. ‘Bélanger; 
les braves trappeurs avec une|curé de Selkirk, et Chevalier, vi- 
grande cordialité. 

Lundi matin, par un froid de 


caire à Ste Anne. 
A la fin du repas de famille, 


30 degrés, MM. Albert Préfon-|où la gaieté battit son plein, le 


taine, M. P. P., et J. Arpin eurent} Rev. P. Magnan, O M. I., se 


l'obligeance de ramener les leva, et dans un discours bien 


Otterburne, où 


“boys” en voiture de St-Pierre à senti, félicita au nom de tous 
les Voyageurs pri- présents, son père et sa mère de 


rent le train pour St-Boniface. | l'heureux anniversaire que 1918 

Ces deux messieurs durent se apportait avec lui. Il y aura 50 

lever à 4 heures. Ce fait se passe ans le 12 janvier courant que 
Zéphirin 


de erreur es : 


poignée 
des amis de St-Pierre fat: à l'an 


prochain ! 
Nos jeunes amis sont enchan-|que cet anniversaire heureux ne 


Magnan unissait son 
de mains|coeur et sa vie à Marie Giroux, 
au pied des saints autels Les 
vénérables  jubilaires désirent 


tés de leur voyage. II ys bien |soit marqué par aucune éclatan- 


quelques mentons, quelques uez|te démonstration. Mais leurs 


et quelques doigts de mordus parents, et plus particulièrement 
par la gelée, mais est-ce que cela leurs enfants et petits—enfants, 
compte quand on est courageux|suraient cru manquer au de- 
et quand on si bien reçu au ter- voir de la reconnasssance, s'ils 


5 


delicate de M. Des An de pot 


nen de moins artistique et de | terre de Sonth-Victoria et la ter- ee, . 8 


n'avaient profité de cette réu- 
nr Lo e 


Par les Consommäteurs 


A Abus ne | 
Elle commencera le 10 JAN- —— qu pour à faire ne ent cs Les allumettes de DD W sont des sllumettes 
VIER. Vous y trouverez besu-| Terz 28, lang 4, à i'Ouest du Mé. dont la pointe de souffre ne TOMBE JAMAIS. C'est 

d'articles de qualité exçel- | 4 Lis à te e 4 le meilleur article du genre pour la maison Les al- 
lente pour des prix tiès réduits. | diss lumgttes EU D donnent meilleure satisfac- 


Township 30, Rang, 6.à l'Ouest du Mén. 


1 — — " 
À A 7 à l'Ouesi du Mé 
Porte 4 Mar kle Township W. Rang 8, à l'Ouest du Me- 
ridien me 
Limited 1 np 2, à l'Ouest du Meri- 
BISOUTIERS 6 de lan- 
300-302 Ave. du Portage, L. PEL 
Winnipeg, Man. * 
On Parle Francais Avis de Divorce 


— — 


LEZ MINISTERE des Travsux publics — 

recevra }j ‘à 4.00 p. m. mercredi 
le 22 janvier, 1913, des soumissions pour la 
construction d'un arsenal à #ort Arthur Ont 
lesquelles soumissions devront être cache. 
tres adressées au seussigné et porter sur 
leur evveoppe, en sus de la d'adresse, 
les mots: “Soumission pour arsenal à Port 
Arthur Ont” 

On peut consultar les plans, devis, le: 
formu ede contrat rt se procurer des {or- 
mu Jes dé soumission au ministère des Tra. 
vaux publics, à Otlawa, aux bureaux de 
H. E. Matthews, architecte, surintendant 
des édilicns publics dens la ince du 
Manitoba, Winnineg. Man., et uu bureau 
2 secrétaire de la ville de Part Arthur 

1 

Les soumissionnaires ne doivent 2. ou. 
blier qu'on ne tiendra compte que dus sou- 
missions faites sur les fcrmules 5 N 
fournies, dument libellées, dela} Avis est par les donné que de- 
maln des concurrents, avec natlon de | manie sera faite au Parle nent du Cana in 
la nature de leurs occupauons, et du lieu f à sa session par la North Empire 
de teurs résidences; s'il s'agit de sociétés, | Fire rance Compony d'un acte amec- 
chaque associé devra signer de sa maiu la | dant l'acte d incorporation de la dite Com 
soumission et y inscrire la désignation pre. | pagnie, c'est-à dir: le Chapitre 136 des Sta 
citée. tuts de 1908 de manière à pouvoir sugmen- 

Un chèque egal à dix pour cent (10 p. e.) | ter le Cayital-actions de la Compagnie de 
du montant de la soumissi.u fait à for ire un million de piastres à deux miilions, tel 
de l'honorabie miuistre des Travaux pu- | acte devant aussi donner pouvoir à la Com- 
blies et accepté par une banque à charte | pagnie d'amaigamer ou d'acheter touie au- 
devra accompagnér chaque soumission. Ce | tre Compagnie d'assuiance, de vendre ou 
cheque sera cohfisqué i l'entreproneur | disposer de sa propre entreprise à toute 
dont la soumission aura ête acceptee refu- | autre Compagnie à tes termes et condi- 
ss de signer le contrat d'entreprise ou | tions sur iesqueis les dites Compagnies 
n'exécute pas intégratement c contrat. rront s'entendre. 

Leschèque dont on aura accompagné Daté à Winnipeg, ce vingt deuxième 
les soumissions qui n'auront pas été accep- | jour de novembre 1912. 
tees serout remis. . ADAMSON & ADAMSON, 

Le ministère ne s'engage à accepter ni 
la p'us basse ni aucune «les soumissions 

Par ordre, 
R. C DESROCHERS, 
0 Secrétaire 
Ministère des Travaux publics Ouawa, le 
17 Décembre 1912 


pour cau-e d'adultère et d'abandon. 
Date à la Municipalité de Shoal n 
vince de Manitoba, le 6 Novembre 1912, 


san LILLIAN ATTWCOD 
AVIS 


NORTH EMPIRE FIRE INSURANCE 


COMPANY. 
— 


Avocats des Requerants. 
Perkins, Fraser & vibson, 
Agents à (hiowa. 


AVIS 


N. Ble ministère ne reconnaltra au- 
cune note pour la 


Avis est par les présentes donné que de 
blicatiou de l'avis ci- | mande sera faite au Pariement du Canada 
rome session par la Canadian Wes 

irvway Compary (incorporeee par le 
Chapitre 69 St. tuts du Canada de 1909) 
Tun Acte: I. Etendant le temps pur le 
commencement et l'achèvement des lignes 
de chemin de fer de la Compagme; 2. Pour 
changer partiellement la route de ta dite 
Compagnie en amendant la section 7, sous- 
section A. de l'Acte d'incorporation en eila- 
cant les quatre ières ugues da ia dite 
sous-section et leur substituant les lignes 


de sus, l'orsqa'il n'aura pas — a sa 
aut · rise celte piblicatuon,— 27749. : lern 


[ ran terres dominion ivantes: < 
cou ö les du “Des point sur la frontière Internatio- 
— nale à ou du Village de Coutts, dans 


On offrira en vente à deux heures p m. I Province de l'Aiberta, de là dans ure 


mercredi, le 19 mars. 1913, au buraeu de 
l'agent des terres à bois de ia C.uronne à 
TE le droit de couper du bois, sous 
hoence, dans la limite No 1903 qui com- 

les terrains plus bas décrits, dans 
ia Province du Manitoba, le plus bas prix 
devant être la somme de 52,907. 24, com 
prenant le coût de l tage. 

La limite à bois No 1903, située dans ia 
Province du Manitoba, cnmorend les sec- 
tions 19, 30 et 31, township 7, rang 17; la 
moitié ouest de la section 5 et toute la s-c- 
tion 6, township 8. cong 17; la moitié est 
des sections 24, 25 % 36. town-nip 7. rang 
16 et la moitié est de la section 1, townsbip 


ouest à travers le Vi 
HOUGA, CAMPBELL & F&RGUSON. 
Avocais de la Compagnie requérante, 


La Corporation Epiveopale de I E- 
is qu ne 


Avis est par les présentes donné que de- 
mande sera faite au Parlement du Canada 
à sa pre ente session, où à sa prochaine 
session si telle demande ne peut être faite 
durant la prochains session et un Act- en 
conséquence être et sanctionné, d'un 
Acte incorporant 5 i 


— Tres Reverend Nicetas 

l'arpenteur général, daté du 14 noem- 
— 1912 et eme à VA du gfe eh 
section Limites is et Paturag-reda 4 é : 
grtement de l'Intérieur. * peu rite, et nommès par le pontif romain. et 
vent se trouver dans le corps eaux 
dé cette limit - sont exelus. = 

La licence nera pas émise avant le qu Ruth-ne dans le dincèsse du Canada, 
plein paiement du prix d'achet, et le p'ein l 
paiement du loyer du terrain pour la pre- 
mière année 

Les termes de paiement, taux de 
ete. sont indiqués dans les règlemen 
limites à bois dont on but se 

au 


Départ-ment de l'Intérieur. Ottawa, Dé- voire 
cémbre 20, INT . 


le diocèse, rouvoir aussi de recevoir des 
| et tel acts conf rant dun- ma 
* "4 . 


* 


niere ge oies pouvoirs et privileges 
dont jouissent les corporat.ns semblables. 


[ee 


des Bas Jos. Bure, Bâtisse du Bureau Industriel, coin des rues Water et | 


— ministre de l'Agricalturs, Winipe, 


tion qu'aucune autre marchandise au même prix. 
INSISTEZ TOUJOURS POUR AVOIR 
L'ALLUMETTE EDDY 


Agents d’Immeubies 


PR ETS. ASSURANCES 
LOTS A BATIR A SAINT-BONIFACE ET NOR WOOD 


Bureau GÉNÉRAL: 200 FARMER S BLOCOI 


333 Rue Main, Winnipeg Phone Main 1862 


BurEAU DE SAINT-BONIFACE : 


Coin des Avenues Taché et Provencher 


Phone Main 1986 


Correspondance en Francais 


Je m'occupe tout particulièrement de la clientèle française 
et je veille surtout à 


L’'INSPHCEION 


et au déchargement du grain qui m'est consigné J'ai fourni 
des cautions au Gouvernement et je suis licencié 
pour faire le commerce des grains. 


Je vous obtiendrai le plus haut prix 
Thomas F. Ennis 


Boite DE Posr 518 434 GRAIN EXCHANGE 
WINNIPEG 


MANITOBA 


Plus le temps avance, plus zes em- Les faïts sont que les avantages du 
grants étudient les ressources de notre Manitoba sont de plus en p'us reconnus. 
** Ses lerres splendides, ses chemins de 
La chose est attestée les rapports , | 
épartement de “T'Agricuiture et de Jer nombreux, sa proxim:lé des meilleurs 
marchés, ses avantages au point de vue de 
l'éducation, ses moyens de transport faci- 
chaque année. 


—— 


du 


lons 


Les compagnies de à 
noncent l'arrivée prochaine de b-aucoup E quand l’industrie agricole est pros- 
de nouveaux colons qui s empareront de la | père, les autres industries grandissent et 
terre inoccupée le long de leurs lignes, prospèrent aussi. 


Ecrivez à vos amis et dites leur de wenir s'établir dans le à 


MANITOBA 


Pour plus amples renseignements écrire à 


Jos. HaRTNEY, 77 Rue York, Toronto, Ont. 
J. F. TENNANT, Gretna, Man. 


w. w. Unswonrz. Emerson, Man. 


Man 


2 


trop 
jeunesse et où j'avais eu à subir les ir \ 


1 


tBoigons notre sang”, voilà le pretnier mot de ls santé et pour tonifier, purifier ot stimule le 
il n°} a rien de meilleur que les Pilules Moro qui s'appliquent à tous les âges. pr rest hop 
qu'il y des maladies de vieillards ; il y a des vieillards malades, comme il y a des jeunes gens malades 
et œux-ci peuvent être atteints des mêmes affections que les vieillards si leur système est vieilli avant le 


temps Les Pilules Moro conviennent donc à tous les hommes malades et en particulier 
souffrent de l'affection des rognons. * gd. ah 


Les enfants débiles, les jeunes gens épuisés, les surmenés voient en de temps leurs misères 
disparaître sous l'influence des Pilules Moro PPV ˙ R matt Tes 
musculaire, tout en facilitant l’eflort, tout en abolissant la sensation de fatigue. Toutes les fonctions 
vitales, l'appareil circulatoire, l'appareil digestif, le syetème nerveux, le système musculaire sont rapide- 
ment tonifiés par ces bonnes pilules qui sont le vrai spécifique des maux de reins. 

Dans tous les cas, les résultats sont les mêmes : accroissement prodigieux de la résistance et de 
SALE SRE Lie Pantin OS TN CNE 

: et de ; le sang devient plus chaud, les nerfs le 


est certainement un des plus 


les refroidissements et leurs conséquences. 4 


Je continuai cependant à me livrer à des ou 
ges pénibles, dont la rigueur augmentait à 
re que l'âge Avançait, et le résultat fut que 0 
maladie s'aggrava. Il y a un an environ, 
complications survinrent et mon estomac 
trouva tellement délabré que le mal de reins 


avaient leur répercussion sur le cerveau 
maux de tête étaient atroces. J avais deser 


aux meubles, et bientôt je fus obligé de me met. U 
tre au lit où je restai durant plusieurs semaines. |P'C 


mais ne réussit pas à amener une amélic of 
quelconque dans mon état. Je devenais de plus! 
en plus faible et la neurasthénie me travaillait! 
aussi et affectait mes nerfs. Mes nuîts Gtalen 
enfiévrées et les cauchemars qui m- 


Mes amis m'avaient souvent conseillé de p 


22 De 4 A So mais 1 à tous mes amis et aux 
renseignements e certificats publiés aul gens qui font un travail pénible ; qu'ils - 
sujet des guérisons qu'elles opèrent chaque jour. t les Pilules maintenant, ils les 
Je me décidai enfin à en faire l'essai et je ont plus tard.”-Votre bien dévoué, BUGÈNE 
réjouis du jour où eus cette excellente idée. | LI 126 rue Augusta, Sorel Qué. 


CONSULTATIONS GRATUITES. Hommes malades, venez voir les médecins de la 
Médicale Moro, ou écrivez leur, ils vous indiqueront les moyens de vous guérir. Ils donnent leurs 
conseils gratuitement et leurs prescriptions sont à la portée de toutes les bourses, ‘ Leurs bureaux, au 
No. 272 rue Saint-Denis, Montréal, sont ouverts, excepté le dimanche, de 9 heures du matin à 8 heures 
du soir, les mardi et samedi et jusqu’à 6 heures les autres jours. . : 

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de remèdes. Nous les envoyons aussi 
la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du prix, 500 pour une boîte, 62.50 bre 


Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE MEDICALE Saint-Denis, 
Montréal ) ’ ee 5 


ALLAlRE & BLEAU 


AVENUE TACHE, + ST. BONIFACE 


Vous trouverez à notre établissement une ligne complete 
de Quincailleries, Ferronneries, Ferblanteries, Granites, Blanc 
émaillé, Huile de Charbon, Huile à Machine, Poële à Cuisine 
Papier à Bâtisse Blanc et Goudronné, Outils de ferme, Harnais 
Louble et Simple. Nous avons les peintures, préparées de 


Vernis qui sont sans contredit les meilleurs du continent 


Américain. | 
Broche Barbelée, 4 des prix défiant toute 
Curda e loss (Binder Tino). „ 
Ferblan ter ie attaché à l'établissement, Montage de l'osie 
. et Posage de Fournaise à air chaud, n 
AGENT POUR LA hottes Le Gone à 3 
AMEUSE MACHINE las, etc. 1e ie 
LA NATIONALE AGENTS ASSURANCES cum 


La meilleure 


ALLAIRE & BLEAU 


Sherwins Williams ainsi que leur Blans de Plomb et les 


de madame 8. 


8 Grandeur Mgr l'Archevé- 
que a reçu les hommages d'un 
nombre de citoyen au Jour 
l'An. Le Jour 1 1 
a € réception au palais pour 
dames. 


A YENDRE--Un lot ma 
uement situé sur la rue 

ion, près de la rue Archi- 
bald et des “Stock Yards”, S'a- 
dresser à M Alex. Bernier, 401 
Bloc Somerset. Phone M. 4767. 


—M. J. X Ritchot, mar- 
chand de Bois de Chauffage de 
+ dre reg der À 
Adresse, No 58 rue Au 
Boniface, Bois scié e fendu 
Livraison sous le plus court dé- 
lai Satisfaction garantie. Télé- 
phone Main 2197. 

—M. l'abbé Lamy directeur 
des Cloches de Saint- Boniface nous 
adresse un exemplaire de l’Alma- 
nach Français’ de l'année 1913 
Cet almansch, qui avait aussi 
— blié ns dernière don- 

"interessants et utiles rensei- 
guements sur la province ecclé- 
— de Saint-Boniface. 


On peut s'inscrire dès main- 
tenant pour l'étude de toutes le- 
matières commerciales : Tenus 
des Listes, Arithmétique, Clavie 
grophie, ndance, An- 
gui. Fra iano, ete, Cours 

u jour et du soir. Méthodes ra- 

Prix modérés. M. J W- 
821 Kue Carlton, Win- 
nipeg, Man. 

—On annonce le décès, surve- 
nu le 8 pare à Montréal, de 
M Adrabam Cing-Mars. de St- 
Vitst M. Cinq-Mars était en vi- 
site chez l'un de ses frères quand 
la maladie le surprit Il avait 70 
ans d'âge; il laisse une épouse et 

‘ cinq enfants, auxquels nous of - 
rons nos vives sympathies. La 
dépouille mortelle M. Cinq-Mars 

a été tranportée ici et a été inhu- 

mée ce matin à St-Boniface. 

e sont enregistré à l'hotel 
St la semaine dernière : 
Mme I R. Kelly, Brandon, M. 
À. Maillot, I. C., Montréal, M. 


et Mme J King Des Moines, M | 


L. J. Heath, Detroit, W. J. Gen- 
lur, Detroit, Michigan, C. F. De- 
mers, St Paul Minn., C Dozois, 
Mme Lavoie, Vassar, M et Mme 
J. Dovyon, Bruxelles, M. J. A. 
Olivier Ste Anne, A. P. Lekoyer, 
Transcona, M et Mme H. Bru- 
neau, Winnipeg. M. et Mme 
U. Transcona, Mme I. 
Benatd, Man. 


—{[Uette semaine au Théâtre 
Walker, Mde Chapine dans Lo- 
pers “Rose de Panama”. Les 
. ar extraordinaire et l'o- 

est chanté par une troupe 

10 acteurs. Les trois premiers 
soirs de la semaine prochaine, 
la fameuse scène du cirque ‘Pol- 
42 the Circus. Ce drame mé- 


"ré 


il 
N 


| 
À 


li 
K 
0 
if 


à 


| 


11 
f 
f 
; 


THEATRE BADDON 


Maintenant Ouvert 
AVE. TACHE, NOKWOOD 


Un Theatre de Premiere Classe 


POUR LES FAMILLES 


Vaudeville et Vues animées. 
umme continuel depuis 
7.45 P. M chaque soir. Ma- 
tinées à 8.80 P. M. le samedi. 
ENTRÉE : 


Dames et enfants - - 
Matinées - - 


10c 


Louis Boux 


. AGENT D'IMMEUBLES 
812 Rue Eugéme, Norwood 
B. de P. 848, St-Boniface, Man. 


LOTS DE VILLE ET FERME 


. À VENDRE 


A DE BONNES CONDITIONS 

Dans la nouvelle Subdivision à l'Ouest 
de Winmip-g. Pian Est 4 du Sud- uest 4, 
Section 11, Towuship 12, Rang 2 Est. P. 
de l'acre: 8275. 


SURVEILLRZ 


CET 


Espace 
DE VILLERS PIANO 00. 


217 Ave. Ste-Marie, Winnipeg, Man. 


Le Pan qu Est 
Toujours Bon 


et délicieux conserve son goût. 


Le Pam Canada 


est toujours bon ; il est le choix 
de la majorité des ménagères de 
Winnipeg. 


Téléphone: Sherbrooke 2017. 


ait LA L2 5 . 
fait leur devoir: ils ont en de la pd sou es 3 
ut une heure . — ö 


difficulté à obtenir de |” 
l'aquedue. II 


eau de 


de travail avant de pouvoir lan- toute 
cer les jets d eau. 
PROTEGEONS-NOUS 


COIN des RUES HORACE et ST-JOSEPH 


rÉ — pr EL 
— — > a. 5 


gr ave 


— 


t je lisais les lettres énonçant tous les symp- 
dont je sonffrais moi-même et je vous ai 

5 Mme JEAN VACHON. ure consultation. 

St.- Charles Borrcmée, Ons. Jo vous ai écrit tout ce 


„ la respiration et 
jaui me douloureusement 
Chacun a ses ennuis dans la vie” dit-on quel- — — 


ces Maux aux jambes qui retentissaient dans 
quefois, et cela est bien vrai. Indépendamment des! talon et m'empôchaiont de marcher ; ces Serre- 
soucis moraux, des tracas de l'existence causés toujours 


dans les poumon: qui me faisaient 
les affaires, par les relations, il y a toujours la santé) 
le souci de se conserver forte qui domine chez 
un, Et bien dur est son lot, car non 


estomac 


vent Far l'homme, mais encore elle peut — 
une foule d' indis positions, de troubles, de ma ladi 
qui sont propres à son état et qui sont épargnées À immédiat. 
l'homme. ressentais les 


; J'ai senti que je repre- 
peu d' hommes pourraient vivre l'âge qu’atteignen (tte des forcss de L'appétit était meil- 
certaines femmes, s'il leur fallait subir les mêmes à ue es moins engourdie, mon énergie 


maux. 

Mais ce que les femmes ont de plus que les hom- Mes essoufflements, mes maux de jambes ont 
mes, c'est qu’elles ont le tens de se soigner, qu' ell rar y 2 r n 
savent ce qui leur convient et les remèdes qu il leu Aujourd'hui j'ai pris en tout qui boîtes. et 
faut prendre. uoique je prenne encore les Pilules Rouges, je 

La popularité des Pilules Rouges en est la preuve. me sens parfaitement guérie. Tous les 
Ces excellentes pilules qui donnent aux pra 6 en bon fonctionnement, mon sang est beau 
la force, qui leur donnent le sang et la vigueur sontet riche, j'ai la tête dégagée et l'estomac solide, 


à bon droit très populaires parmi les femmes qui C700 
ont recours toutes les fois qu'elles éprouvent na Ronges 2 Rouges: cils n° re aun pe 1 Pilules 
affection grave : anémie, retour d'âge, mal de Dame IAN VACHON, St-Cha des 3 
trice. g Que, 


CONSULTATIONS GRATUITES. -A toutes les femmes qui souffrent, qui sont sibles, nous 
conseillons une visite aux Médecins de la Compagnie Chimique Franco-Américaine, au No 274 rue 
Saint-Denis, Montréal, au cours de laquelle elles apprendront la manière de se traiter eûrement, de 
recouvrer les forces qu’elles ont perdues, aussi les moyens pour préserver leur santé pour Pavenir. Les 
femmes malades qui ne peuvent se rendre à nos bureaux sont invitées à écrire à nos médecins. Consul- 
tations tous les jours, excepté le dimanche, de 9 heures du matin à 8 heures du soir. 

Les Pilules Rouges, jamais vendues autrement qu’en boîtes de 50 pilules et portant l'étiquette de 
la Compagnie Chimique Franco-Américaine, sont en vente chez tous les marchands de remèdes ; jamais 
elles ne sont offertes de porte en porte. Nous les envoyons aussi, par la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 500. une boîte, 82.50 six boîtes. Toutss ls lettres doivent être adressées : 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE, 274 rue St Denis, Monir<al” 


SIROP DU Dr CODERRE 


| des pure 6 


pad ag ap . “ fue ct du del. 

E tu td 8 

Dr. A. P. BEAUBIEN, Dr. P. Muxro, 

Dr. O. RAYMOND, Dr. L. B. DUROCHER, 

Dr. A. P. DELVECCHIO, Dr. D. W. ARCHAMBAULT, 

Dr. HRCTORPELTIER, Dr. Ths. E. D'Oper D'ORsoxNENS, 

Dr. A. B. Cac, Dr. A. T. BROSSEAU, 

Dr. G. O. BEAUDRY, Dr. Alex. GERMAIN, 

Dr. ELZKAR Pago, Dr. J. A. Roy, 

Dr. J. B. Baud, Dr. E. H. Txü pkt, 

Tous ces médecins ont certifié que e Sirop du Dr. CODERRE pour les enfants 
est préparé avec les médicaments propresan traitement des enfants 
telles tem Dierrhée, Dysenterie, Dentition douloureuse, Toux, 

Insistez auprès de votre marchand ’il vous donne le du Dr. 
COÉERRE et n'en acceptez jamais d'autre.” Reiber les imitations. 2 


| 
«| 
:|) 


“XORWUOD GARAGE” F 


Spécialité de travaux de moteurs légers. Ï 
s, mise à neuf et construction de 
camions-automobiles, automobiles et piè- 
ces détachees. e 
Voitures de “Livery” et Touriste 
à toute heure de jour et de nuit. 
Puoxx Mam 2498 


Office, Atelier et Garage : 


Assurances 


FEU, VIE, BON DS“ 
ACCIDENTS ET MALADIES, GRELE 
RESPONSABILITE D'EMPLOYEURS 
SUR LA VIE DES CHEVAUX ET DU BETAIL 


Norwood 


acheter à Winnipeg, lorsque 
er trouver dans votre Cite tour 


COMPAGNIE GENERALE TRANSATLANTIQUE 


l'automobiie à des prix 


ALBERT CONTANT 


D&PaRT DES BATEAUX 


„, | PAP Ce | 


RS 


Cusson Agencies, Ltd 
AUTOMOBILES, CYCLONES 


ARGENT A PRETER 


M. E. SABOURIN, Agent 


. J4N. 9 La Lorraine. . . Janv. 23 
Rochambeau anv. 29 
La Provence ... . . Janv. 16 La Savoie . . . Janv. 30 
Chicago „ Janv. 18 as ar 


BURBAU PRINCIPAL,-MONTHEA L 


__ BUREAUXODE QUARTIERS 
Mont Royalet St. Denis 


Verdun. Montréal 
2 — — 
TR 
MONTREAL N 5 As 
— Ouest 
[Quartier Laurier 
:Succursales : 
Berthierville, P. O. 
Edmonton. Alberta, 


Me ee 
de 3 par an accordé sur dépots d'épar- 
gne, 


Buhr des «Lettres de erédit Circulaires" 
E pe dans toutes 
es p ACHETE : 


arties du monde; 
3 


AGENTS EN PR: The N < 
desdale Bank, 
Comptoir National d- 


AGENTS EN FRANCE: Crédit Lyon: 


nais, Comptoir Nati. 1 
ris, Société Générale, Crédit 


M. Arthur me 


lndustriol e f. J. 


. et us. trouvons que 


— 


de lebeseheh 967.  FAIRT-ECRIPACE 


Hotel St. George 


Coin des rues Dümoulin et St. Jos. 25 
SAINT-BONIFACE 
Cet hôtel est de 
se ; la table et les 5 un 
[sat ah à Par Pt 


Boutique 5 Forge 


Rue Dumoulin, St- Boniface 


— — 


LALIBERTE, Lee 
de première classe, ayan 

. 
M. L. Laurendeau, sollicite 


nons sommes un peu surchargés d'articles d'hiver. Nous avons 
donc décidé de faire une veute spéctale d'éconlement 


POUR LE MOIS DE JANVIER 


pendant laquelle nous offrirons à nos clients et au public en gé- 
néral, les plus rares occasions de réaliser des économies insurpas- 
sables dans tous les ‘artioles d'hiver, tels que. Vétements pour 


Hommes, Dames et Enfante, Chsussares, te. + 


